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Réponse du Canada à la situation en Syrie

Le conflit en Syrie dure depuis bientôt cinq ans, et la situation 
humanitaire continue de se détériorer. À la fin de 2014, plus de 
12 millions de personnes en Syrie avaient besoin d’une aide humanitaire, 
et environ 4 millions de Syriens avaient trouvé refuge dans des pays 
voisins, engendrant la plus grande crise de déplacement de population 
que le monde ait connue.

En 2014, le Canada a offert une aide de plus de 150 millions de dollars 
pour soutenir l’intervention humanitaire en réponse à la crise en Syrie. 
Grâce au soutien du Canada, des partenaires humanitaires canadiens ont 
fourni de l’eau potable à 16 millions de personnes, une aide alimentaire à
4.1 millions de personnes et des secours d’urgence à plus de
3.2 millions de personnes.

En janvier 2014, le Canada a annoncé qu'il verserait une aide 
humanitaire à hauteur de 50 millions de dollars pour soutenir l’initiative 
« Non à une génération perdue ». Le Canada a versé une somme 
supplémentaire de 63,2 millions de dollars au cours de l’exercice 
2014-2015, ce qui porte son aide totale à 113 millions de dollars. Cette 
initiative contribue à assurer aux enfants touchés par les crises en Syrie 
et en Iraq l’accès à un environnement protégé et à des possibilités 
d’apprentissage. Grâce à l'aide du Canada, les partenaires de mise en 
œuvre de l’initiative « Non à une génération perdue » ont fourni un 
soutien à l’éducation à plus de 985 000 enfants, une aide psychosociale 
à 660 000 enfants et des possibilités de formation professionnelle à 
60 000 adolescents.
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Médecins Sans Frontières (MSF), le Réseau mondial d’alerte et d’action 
en cas d’épidémie (G O ARN) de l’Organisation mondiale de la Santé (OMS) 
ainsi que les centres de contrôle et de prévention des maladies du 
Département de la Santé et des Services sociaux des États-Unis. Le 
Groupe de travail sur la stabilisation et la reconstruction (GTSR) du 
MAECD a également affecté un expert civil canadien à la Mission des 
Nations Unies pour l’action d’urgence contre Ebola (MINUAUCE) afin de 
soutenir le travail crucial qu’accomplit la mission pour répondre aux 
besoins immédiats des populations locales et coordonner la réponse 
internationale à la crise.

La contribution en nature du Canada a également permis de soutenir les 
efforts déployés pour traiter les personnes atteintes du virus Ebola. En 
2014-2015, par l’entremise de l’Agence de la santé publique du 
Canada, le gouvernement a fait don à l’OMS d’équipement de protection 
individuelle afin d’aider à protéger les travailleurs de la santé de première 
ligne engagés dans la lutte contre le virus Ebola. Plus de 260 000 écrans 
faciaux ont été expédiés en Sierra Leone et au Libéria.

Pour réduire les menaces connexes à la santé et à la sécurité que pose le 
virus Ebola, le Canada a offert un soutien financier à l’OMS afin d’aider 
d’autres pays de la région, principalement le Mali, le Sénégal et le 
Burkina Faso, à accroître leurs efforts en vue de prévenir la propagation 
de la maladie. Le Canada a entre autres veillé à ce que ces pays soient 
prêts à détecter et à signaler efficacement et en toute sécurité des cas 
potentiels du virus Ebola, à produire des rapports à cet effet et à mettre 
sur pied une intervention efficace.

Enfin, le Canada a offert un soutien financier à des partenaires 
humanitaires jouant un rôle déterminant pour enrayer l’épidémie. À titre 
d’exemple, l’UNICEF a formé 50 000 bénévoles, travailleurs de la santé et 
enseignants pour qu’ils soient en mesure de sensibiliser et de mobiliser 
des collectivités afin qu’elles adoptent des comportements sécuritaires et 
empêchent la propagation de la maladie, et a formé 100 000 enseignants 
pour qu’ils fassent de même dans leur école et leur collectivité. Grâce au 
soutien du Canada, Médecins Sans Frontières (MSF) a pu exploiter 
pendant l’épidémie 17 centres de traitement de l’Ebola et centres de 
transit en Guinée, au Libéria et en Sierra Leone. Au 28 mai 2015, MSF 
avait admis et traité plus de 9 626 patients, dont 5 179 cas confirmés 
d’Ebola. Près de 2 450 de ces patients ont survécu.
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